
Peu de temps après avoir tweeté, elle reçoit une réponse 

publique d’un certain @hangingpro (professionnel de la pendai-

son) sur son fil d’actualité :

Aiko s’empresse de lire la biographie de ce mystérieux avatar : 

« Je veux aider les gens qui souffrent vraiment. Veuillez m’envoyer 

un message à tout moment. » Elle constate qu’il se déclare « spé-

cialiste » du suicide. Après quelques échanges courtois, elle décide 

de se confier à lui par messagerie directe. La plupart des gens 

auraient plutôt tendance à vouloir empêcher à tout prix que 

quelqu’un pose ce geste fatal, mais dans ce cas-ci, c’est l’inverse : 

le type derrière @hangingpro propose aux gens en détresse de les 

accompagner dans la mort et leur mentionne que c’est la bonne 

solution pour cesser de souffrir.

Après des semaines de discussion, le plan se concrétise et Aiko 

décide de passer à l’acte, accompagnée de son « mentor ». Pour 

l’aider dans sa démarche, @hangingpro lui propose de faire ça 

chez lui, en toute intimité. Étant donné qu’elle réside dans un 

endroit supervisé, il est plus difficile de passer à l’acte sans alerter 

qui que ce soit. Offrant un service clé en main, il lui suggère de venir 

la chercher à la gare de train JR Hachioji, située près de chez elle, 

puis de l’amener chez lui. Ils se rencontrent et discutent en attendant 

le prochain train vers la gare Sobudai-mae qui est située tout près de 

chez @hangingpro à Zama, une ville de la préfecture de Kanagawa, 

près de la capitale. Le trajet dure environ 45 minutes. L’enregis-

trement du 23 octobre de la caméra de surveillance de la gare 

captera Aiko pour la dernière fois, car on ne la reverra plus jamais…

@hangingpro • 20 sept. 2017	
Mourons ensemble.
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